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L’étage principal 
du nouveau lanceur 
européen s’apprête 
à quitter les Mu-
reaux, pour se diri-
ger vers Kourou, en 
Guyane, où aura lieu 
cet été le premier 
lancement du suc-
cesseur d’Ariane 5. 
Plus économique, 
plus flexible, Ariane 
6 est la réponse de 
l’Europe à ses nom-
breux concurrents, 
que ce soit Elon 
Musk avec SpaceX, 
ou Jeff Bezos avec 
Blue Origin.
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Des Yvelines aux étoiles : 
l’épopée Ariane 6

L’étage principal du nouveau lanceur européen 
s’apprête à quitter les Mureaux, pour se diriger 
vers Kourou, en Guyane, où aura lieu cet été le 

premier lancement du successeur d’Ariane 5. Plus 
économique, plus flexible, Ariane 6 est la réponse de 

l’Europe à ses nombreux concurrents, que ce soit Elon 
Musk avec SpaceX, ou Jeff Bezos avec Blue Origin.
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LES MUREAUX

« Derrière cette porte, c’est Kourou », 
s’amuse Yorick Mathias. Nous 
sommes le mardi 30 janvier, et le 
chef de projet Ariane 6 nous fait 
visiter le bâtiment ou est né, pièce 
par pièce, l’étage principal du nou-
veau lanceur. Bâtiment qu’il s’ap-
prête justement à quitter, alors que 
les ingénieurs s’affairent autour 
de lui pour effectuer les dernières 
batteries de tests avant le grand 
départ vers la Guyane.

Il y a 7 ans de cela, François Hol-
lande, alors Président de la Répu-
blique, posait la première pierre 
de cette usine sur mesure. La ville 
yvelinoise venait d’être choisie, 
au nez et à la barbe de l’Italie ou 
l’Allemagne, comme berceau du 
successeur d’Ariane 5. Après des 
années de développement et son 
lot de contretemps (une certaine 
pandémie est notamment passée 
par là), le premier tir approche  : 
il sera pour cet été, entre les mois 
de juin et juillet. «  Ce sera un en-
semble de missions de démonstration 
que l ’agence spatiale européenne a 
sélectionné, à la fois des projets aca-
démiques et industriels  » précise 
Franck Huiban, directeur des pro-
grammes civils chez ArianeGroup.

Transport sur mesure

La situation géographique des 
Mureaux présentait en effet un 
avantage de taille. Bordée par la 
Seine, elle permet à Ariane 6 de 
rejoindre le port du Havre par voie 
fluviale. Après avoir quitté le site 
d’Ariane dans son conteneur sur 
mesure, c’est sur le Canopée, pre-
mier cargo à voiles au monde spé-
cialement conçu pour l’occasion, 

que le corps central de la fusée 
fera son long voyage de la côte 
 normande jusqu’à Kourou.

Voilà de nombreuses années que 
le lanceur européen nouvelle gé-
nération est développé autour de 
deux principes forts, qui marquent 
une vraie rupture avec Ariane 5. 
D’abord, la flexibilité. «  C’est un 
lanceur qui, certes, n’est pas réu-
tilisable (à l ’inverse du Falcon 9 
de SpaceX, Ndlr.), mais qui a une 
grande capacité, et ça intéresse beau-
coup les clients d’Ariane Espace, sou-
ligne Franck Huiban. On voit com-
ment le marché s’est transformé sur 
une quinzaine d’années. Cela nous a 
convaincu de développer un lanceur 
très flexible, capable de remplir des 
missions très diversifiées ».

Ariane 6 pourra non seulement 
lancer des satellites géostation-
naires, comme son prédécesseur, 
mais aussi des constellations de 
plusieurs dizaines de satellites à la 
fois, sur tout un plan orbital. Et ce 
grâce à sa déclinaison en deux ver-
sions : d’une masse de 530 tonnes, 
Ariane 62 se dote de 2 propulseurs 
et d’une poussée de 800 tonnes au 
décollage. Tandis qu’Ariane 64 et 
sa masse de 860 tonnes est équipée 
de 4 propulseurs, et d’une poussée 
au décollage de 1500 tonnes. Sans 
parler des deux tailles de coiffes 
 disponibles (17 ou 20 mètres).

L’autre valeur ajoutée de la nou-
velle fusée Ariane, c’est son coût : 
pour une même mission, ses coûts 
d’exploitation seront réduits de 
-40 à -50  %. Une économie ren-
due possible par des choix de 
conception inspirés de l’aéronau-
tique. « C’est un grand paramètre de 

la conception d‘Ariane 6 par rapport 
à Ariane 5, on est plus proche d’une 
usine aéronautique, avec une inté-
gration à l ’horizontale et des stations 
qui se succèdent, explique le direc-
teur des programmes civils d’Aria-
neGroup, qui compare la transition 
entre Ariane 5 et Ariane 6 à celle 
de l’Airbus A350 à l’A380. Dès la 
phase de développement, les ingé-
nieurs se sont focalisés sur la manière 
dont on allait le produire, et comment 
on allait monter en cadence ».

Ce principe a été appliqué aux 
Mureaux mais aussi à Kourou  : 
Ariane 6 sera assemblée direc-
tement sur le pas de tir, à l’aide 
d’un gigantesque portique mobile 
de 20 mètres. « Une tour Eiffel qui 
bouge en 20 minutes  », glisse dans 
un sourire François Deneu, direc-
teur du programme de développe-
ment d’Ariane 6. Cette innovation 
permettra de faire 2 lancements à 
15 jours d’intervalle dans les fré-
quences les plus élevées, bien loin 
des 2 mois nécessaires entre deux 
tirs d’Ariane 5, à la fin de son 
 exploitation.

Répondre à la crise 
des lanceurs

D’abord attendue pour 2020, 
Ariane 6 s’est faite attendre. Long-
temps. Entre des contraintes tech-
niques inattendues, une pandémie 
mondiale et les conséquences de 
l’invasion Russe en Ukraine, sa 
conception a connu de nombreux 
soubresauts. Et pendant ce temps, 
la concurrence en a profité, Elon 
Musk en tête  : en 2023, SpaceX 
a lancé sa Falcon 9 à 96 reprises, 
quasiment au rythme de 2 par 
semaine. Loin devant la Chine et 
ses 67 lancements, et la Russie, 
qui a tiré 17 fois sa fusée Soyouz. 
Pourtant, pas de quoi inquiéter 
Ariane. Du moins, en apparence. 
« C’est un signal extrêmement posi-
tif, assure même Franck Huiban. 
Le dynamisme du marché est l ’indice 
de la croissance. Il ne faut pas oublier 
qu’Ariane Espace est confronté à la 
concurrence mondiale depuis sa créa-
tion. On commence à entendre parler 
de projets commerciaux d’exploration, 
d’aller exploiter des ressources extra-
terrestres à des fins commerciales. Ça 
peut paraître très lointain et relever 

de la science-fiction, mais c’est le signe 
du renouveau et du dynamisme de 
l ’activité spatiale ».

Lors de ses vœux, le PDG du 
CNES, Philippe Baptiste, affir-
mait qu’Ariane 6 était la réponse à 
la « crise des lanceurs » dans laquelle 
s’est empêtrée l’Europe. Une res-
ponsabilité qui n’effraie pas le 
directeur des programmes civils 
d’ArianeGroup. «  C’est un facteur 
de motivation extrêmement puis-
sant. On a toujours en parallèle cette 
dimension presque géopolitique, qui 
va au-delà des enjeux économiques. 
Pour l ’ensemble de la communauté 
Ariane, la conscience de contribuer 
à l ’indépendance de l ’accès à l ’espace 

pour l ’Europe, c’est une raison de 
s’investir tous les jours sans compter 
sur ce projet ».

Tandis que le premier lancement 
approche, 28 commandes ont déjà 
été passées auprès d’Ariane, dont 
certaines par des clients presti-
gieux tels qu’Amazon. Un second 
tir est même prévu « quelques mois 
après le premier, avant la fin de 
l ’année  », promet le directeur du 
programme de développement 
d’Ariane 6. Toni Tolker-Nielsen, 
directeur du transport spatial de 
l’Agence Spatiale Européenne 
(ESA), nous a même soufflé son 
occupant : le satellite espion CSO-
3 de l’armée française. 

Derniers préparatifs pour l’étage principal.

C’est sur le Canopée, premier cargo à voiles au monde spécialement conçu 
pour l’occasion, que le corps central de la fusée fera son long voyage.
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 MAXIME MOERLAND

Les missions emblématiques d’Ariane 5

1999 : Le satellite XMM-Newton
Pour son premier vol commercial, Ariane 5 plaçait en orbite le télescope 
révolutionnaire XMM-Newton, dédié à l’observation du rayonnement X 
dans l’univers, en provenance de trous noirs et d’étoiles en fin de vie. Il 
restera le plus grand télescope jamais lancé dans l’espace, jusqu’à 2021...

2016 : Le « GPS » Galiléo
Le lanceur européen a mis en orbite 12 des 30 satellites Galileo, lors de 
trois lancements réalisés de 2016 à 2018. Ce programme permet à l’Eu-
rope d’être indépendante dans le domaine de la navigation par satellite, en 
parallèle, notamment du système américain GPS.

2021 : Le télescope James Webb
Vous aussi, vous vous êtes déjà extasié devant les clichés époustouflants 
du télescope spatial James Webb ? Celui-ci fut lancé par une fusée Ariane 
5 fin 2021 et sa mission, qui devrait durer 20 ans,  et de donner accès aux 
scientifiques (et au grand public) à l’univers lointain en observant dans 
l’infrarouge.

2023 : Juice et les lunes glacées de Jupiter
Il y a un peu plus d’un an s’élançait Juice ( Jupiter Icy Moon Explorer) qui, 
comme son nom l’indique, doit rejoindre dans huit ans les lunes glacées 
de la géante du système solaire. La sonde devra répondre à de grandes 
questions, dont celle de la naissance du système solaire. Rien que ça.





POISSY  
Les premiers arbres du futur parc 
Rouget-de-l’Isle sont plantés

EPONE  
Le Stade des Aulnes poursuit sa mue
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 MAXIME MOERLAND

« Il faut garder la fierté de ce qu’on a 
fait, il faut qu’on capitalise dessus ». 
Le mercredi 31 janvier, le discours 
du porte-parole de la FNSEA, 
Yohan Barbe, annonçait déjà la 
couleur  : les blocages étaient sur 
le point de prendre fin. Debout 
sur un pick-up au beau milieu de 
l’A13, à hauteur de l’échangeur 
d’Épône, il harangue les troupes, 
stoppées la veille par plusieurs vé-
hicules de CRS. « On est à l ’apogée 

Après la livraison des logements, 
l’écoquartier Rouget-de-Lisle 
continue de se transformer. La 
municipalité organisait, ce samedi 
3 février, la plantation des tous 
premiers arbres du parc central de 
ce nouveau quartier, en présence 
d’élus, de jeunes du Conseil mu-
nicipal junior, et de riverains.

« Un rappel vivant de notre 
engagement »

«  Chaque arbre planté aujourd’hui 
est un rappel vivant de notre enga-
gement envers un Rouget-de-Lisle 
où la vie urbaine s’harmonise avec 
la nature, créant ainsi un éco-Quar-
tier où il fait vraiment bon vivre », 
a affirmé Sandrine Berno Dos 
Santos, maire de Poissy, lors de la 
cérémonie. Le parc, d’une surface 
de 1.7 hectare, comptera au total 
700 arbres, 7 000 m2 de prairie et 

En octobre 2022, de nombreux 
élus s’étaient réunis pour poser la 
première pierre de la rénovation 

Après les blocages, quelle 
suite pour le mouvement des 
agriculteurs ?

EPONE

de ce qu’on a pu faire jusqu’à main-
tenant, de ma maigre expérience de 
15 ans dans le syndicalisme. On est 
vraiment au-dessus, là. On a créé 
quelque chose, une unité ».

« On ne vous lâche pas »

Pendant la majeure partie de la se-
maine, plusieurs dizaines de trac-
teurs ont occupé les voies, stoppés 

Arrivés le 30 janvier à hauteur d’Épône, les agriculteurs 
ont fini par plier bagages vendredi dernier en fin de 
matinée. Ils assurent pourtant que la levée des barrages 
ne marque pas la fin de leur mobilisation.

Élus, membres du Conseil municipal junior et habitants de 
l’éco-quartier ont participé à la plantation des premiers arbres 
de ce futur parc de 1,7 hectare.

Après la pose de la première pierre l’année dernière pour acter 
le début des futurs travaux, le Stade des Aulnes a célébré 
en grande pompe la fin de sa première phase le 3 février : 
la rénovation de sa visonnerie.

La circulation est restée bloquée pendant presque toute la semaine dernière, 
à Épône sur l’A13. 

Le porte parole de la FNSEA, Yohan Barbe, a rendu visite aux agriculteurs 
mobilisés.

Le parc comptera au total 700 
arbres, 7 000 m2 de prairie et une 
zone protégée pour préserver la 
biodiversité. 

Le club de football l’USBS d’Epône va pouvoir maintenant profiter de vestiaires 
flambant neufs.
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une zone protégée pour préser-
ver la biodiversité. À l’horizon 
2035, le quartier-jardin comptera 
2 000 logements dont 25  % de 
logements sociaux, 10 700  m2 de 
bureaux, activités, commerces et 
services, autour de ce futur écrin 
de verdure. 

du Stade des Aulnes. Le 3 fé-
vrier, Ivica Jovic, maire d’Epône, 
Jean-Louis Amat, sous-préfet de 

 EN BREF

Mantes-la-Jolie, Pierre Bédier, 
président du Conseil Départe-
mental, Sami Damergy, conseiller 
régional d’Ile-de-France ont cou-
pé le traditionnel ruban tricolore 
pour marquer la fin de la phase 1 
des travaux  : la rénovation de la 
visonnerie.

Des équipements 
flambant neufs

Tous les officiels présents ont ain-
si pu découvrir les deux nouveaux 
vestiaires, un club-house, un local 
de stockage, des sanitaires publics 
et une chaufferie plus perfor-
mante. Cette réhabilitation d’un 
montant de 700 000  euros a été 
financée à hauteur de 70 % entre 
l’Etat, le Conseil départemental 
des Yvelines et la Région Ile-de-
France.

Par ailleurs, les deux prochaines 
phases qui attendent ce stade sont 
la construction d’autres nouveaux 
vestiaires ainsi que la création 
d’un city stade basé sur le modèle 
du design actif de Paris 2024. 

dans leur marche en avant alors 
qu’ils tentaient de rallier Paris. 
Mais malgré la force des images, 
avec ces camions de CRS barrant 
le passage aux énormes machines 
agricoles, l’ambiance était plutôt 
bon enfant. «  Ils sont détente les 
policiers, assure un agriculteur du 
Vexin présent sur le blocage, alors 
qu’un de ses comparses propose 
café et viennoiseries aux forces 
de l’ordre. Ils nous disent tous qu’ils 
nous soutiennent ».

Entre les buvettes et barbecues 
improvisés, on s’interroge alors 
sur la suite des événements. « Il va 
bien falloir partir, on a tous du bou-

lot  », admet un manifestant mo-
bilisé depuis de nombreux jours. 
C’est désormais une nouvelle 
forme de contestation qui se met 
en place, auprès des élus locaux et 
des Préfets, pour s’assurer que les 
mesures annoncées par le gouver-
nement soient bien respectées. « Il 
faut qu’on sorte par le haut, même si 
on n’a pas tout obtenu, le gouverne-
ment nous a compris, clame Yohan 
Barbe. Par contre, on ne vous lâche 
pas. On continue le combat dans 
les territoires, avec les préfets. Ces 
barrages vont nous aider dans le 
temps. S’il y a bien quelque chose qui 
a changé, c’est que la population est 
derrière nous ». 

Les contraintes énergétiques de l’an 
passé ont poussé de nombreuses 
communes à réduire drastiquement 
les horaires d’éclairage public la 
nuit. Villennes-sur-Seine n’a pas fait 
exception : actuellement, les lampa-
daires sont éteints de minuit à 6 h, 
tous les jours. Cependant, d’ici 3 
ans, l’éclairage public villennois sera 
remplacé par des LEDs. L’extinction 
totale ne sera alors plus une néces-
sité. Une baisse de puissance pourra 
être actionnée durant les heures de 
moindre fréquentation. D’ici là, les 
contraintes énergétiques étant «  un 
peu moins fortes que l’an passé » selon 
la Mairie, celle-ci envisage une évo-
lution des horaires d’éclairage. Via un 
questionnaire sur le site de la Ville 
ou ses réseaux sociaux, les habitants 
peuvent choisir le statut quo (extinc-
tion de minuit à 6 h tous les jours de 
la semaine), ou alors une extinction 
de 2 h à 6 h le week-end. Les autres 
jours de la semaine, il resterait alors 
éteint de minuit à 6 h. 

 EN BREF
VILLENNES-SUR-SEINE  

Éclairage public la 
nuit : vous avez la 
parole
La municipalité lance une enquête 
publique pour connaître l’avis des 
Villennoises et Villennois au sujet 
de l’éclairage public la nuit, qui 
pourrait évoluer d’ici 3 ans avec 
l’arrivée des LEDs.



Soutenir les projets créateurs 
d’emploi pérennes dans le dépar-
tement : tel est l’objectif du fonds 
départemental de revitalisation, 
porté par la Chambre des Com-
merces et de l’Industrie (CCI), et 
la Préfecture des Yvelines. 4 nou-
veaux bénéficiaires viennent tout 
juste d’être annoncés : la société 
Les Deux Gourmands, basée à 
Crespières, mais aussi Totalinux, 
à Jouy-en-Josas, puis Sérimages, 
aux Clayes-sous-Bois, et enfin 
Mur’Envol, basée aux Mureaux.

Celle-ci prend en charge la col-
lecte des déchets en carton auprès 
des entreprises, pour ensuite les 
transformer en litière à destination 
de la filière équine. Son projet ? 
Augmenter sa capacité de pro-
duction, et ainsi donner du travail 
aux personnes privées durable-
ment d’emploi. Au total, grâce à 
ce  soutien, 52 emplois vont voir le 
jour. 

Il s’est fait attendre, mais le voilà ! 
La nouvelle mouture du Petit Futé 
des Yvelines vient de voir le jour en 
ce début d’année 2024, 4 ans après 
la précédente édition. Le guide de 
288 pages, également disponible 
en version numérique, énumère 
bon nombre d’adresses pour vos 
sorties yvelinoises.

Sites phares, balades inoubliables, 
rencontres inattendues, sans ou-
blier les meilleures adresses, tous 
les atouts culturels, gastrono-
miques et touristiques des Yvelines 
sont recensés dans ce livre vendu 
au prix de 11,35  euros au format 
physique, et 7 euros en numérique 
(formats PDF, ePub et MobiPoc-
ket) sur le site boutique.petitfute.
com. Petite nouveauté de cette 
version 2024, l’arrivée de nouvelles 
rubriques comme celle des person-
nalités des Yvelines, ou celle des 
Top 5 des différents rédacteurs. 
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YVELINES  
Une nouvelle édition 
du Petit Futé des 
Yvelines

LES MUREAUX  
L’association 
Mur’Envol soutenue 
par la CCI

 EN IMAGE

MANTES-LA-JOLIE  
Nourrir les pigeons pourra vous coûter de 68 à… 180 euros
La Mairie de Mantes-la-Jolie part à la chasse aux pigeons… où plutôt à ceux qui les nourrissent. Les Man-
taises et Mantais ont très certainement remarqué les nombreux panneaux qui ont poussé en ville ces derniers 
jours, rappelant l’interdiction de nourrir les nuisibles, ayant proliféré à vitesse grand V. Ces panneaux ont le 
mérite d’être clairs : si vous êtes aperçu en train de donner à manger aux fameux pigeons, vous devrez vous 
acquitter d’une amende de 68 à 180 euros. Ça fait cher le repas. 
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Le fonds départemental de 
revitalisation va permettre à 
Mur’Envol de poursuivre son 
développement et de créer 
des emplois nécessaires à son 
développement. 

Pour la première fois depuis 
4 ans, une nouvelle édition 
yvelinoise du livre « Le Petit 
Futé » vient de sortir, avec son 
lot de conseils pour des visites 
touristiques, gastronomiques ou 
de loisirs.
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Aqualia et SEFO soutiennent  l’économie circulaire et de proximité 
favorisant ainsi la durabilité du système.

Le groupe Aqualia, et la SEFO, sont engagés dans le développement durable 
par l’optimisation des ressources qui lui sont confiées.

La protection des écosystèmes, les économies d’énergie, la réduction des 
consommations d’eau, tels sont les òbjectifs et les ambitions de la SEFO.

Tous ensembles, nous réussirons.
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Les trottinettes feraient-elles déjà grincer des dents 
à Conflans-Sainte-Honorine  ? Les vélos et trotti-
nettes électriques en libre-service de l’opérateur Tier 
ne parcourent les rues Conflanaises que depuis le 26 
janvier, mais la municipalité est déjà obligée de rap-
peler les règles de bonne conduite, en réponse au sta-
tionnement quelque peu hasardeux sur les trottoirs 
de la ville. La Mairie a rappelé aux usagers, sur les 
réseaux sociaux, que les trottinettes et vélos doivent 
être déposés dans l’une des 61 stations dédiées. Sinon, 
le parcours continue d’être facturé ! Dans un « point 
de vigilance  », la municipalité a également rappelé 
l’interdiction de circuler sur les trottoirs. 

Le mercredi 31 janvier dernier, la Société des Auto-
routes du Nord et de l’Est de la France (SANEF) 
organisait une journée de permanence, dans la salle 
des mariages de la mairie de Buchelay, afin de ré-
pondre aux interrogations des habitants au sujet du 
passage de l’A13 en flux-libre, et de la transformation 
du péage à l’aide de dispositifs lecteurs de plaques. Et 
le moins que l’on puisse dire, c’est que les Bucheloises 
et Buchelois ne se sont pas bousculés au portillon : en 
effet, personne ne s’est présenté auprès de l’agent de la 
SANEF, présent toute la journée au sein de l’hôtel de 
Ville. Même le registre, déposé depuis plus de deux 
semaines dans le hall de la mairie, n’a recueilli qu’une 
petite question sur le projet. 

Partira ? Partira pas ? Une chose est sûre : l’attaquant 
originaire des Mureaux et passé par Bouafle, Tidiam 
Gomis, fait l’objet de convoitises de la part de plusieurs 
clubs de football européens. Il faut dire que ses perfor-
mances avec le Stade Malherbe de Caen, en Ligue 2, et 
avec les Bleus à la Coupe du monde U17 ne sont pas 
passées inaperçues. Parmi les équipes intéressées, c’est 
le Bayer Leverkusen, en première division allemande, 
qui s’est montré le plus insistant lors du marché des 
transferts hivernal, avec une offre de prêt avec option 
d’achat de 10 millions d’euros. Réceptif aux avances des 
Allemands, le jeune Yvelinois avait pourtant manifesté 
son souhait de partir. Mais le club normand a fermé la 
porte… au moins pour cet hiver. Le contact serait en 
effet maintenu avec le club coaché par Xabi Alonso en 
vue d’un possible transfert l’été prochain. 

«  N’essayez pas de reproduire cette cascade chez vous  ». 
L’élu d’opposition villennois Pierre-François Degand 
s’est amusé, via un post Facebook, de l’initiative « Un 
arbre abattu = au moins un arbre planté » - menée par 
la Ville et présentée dans le dernier magazine munici-
pal -, en postant la photo de nombreux troncs d’arbres 
coupés dans le quartier Fauveau. Alors qu’il incrimi-
nait la municipalité, il s’est finalement avéré que l’abat-
tage en question avait été effectué par un particulier, et 
pas n’importe lequel : une colistière de Pierre-François 
Degand lui-même. Le post a finalement été supprimé 
quelques heures plus tard... 

 INDISCRETS

 AURELIEN BAYARD

«  Les cités éducatives  ? En voilà une 
question qu’elle est bonne  ». La maire 
de Plaisir Joséphine Kollmannsber-
ger pastiche Coluche dans l’espace 
du même nom afin de lancer la pre-
mière journée des réussites éducatives 
organisée par la Préfecture. En évi-
tant le jargon protocolaire, elles sont 
une alliance éducative entre tous les 
acteurs possibles et inimaginables 
réunis autour d’un seul but  : qu’un 
enfant devienne un citoyen éclairé. 
L’un des principaux leviers est les 
parents. « Leur implication est fonda-
mentale car ce sont les premiers éduca-
teurs  » souligne Stanislas Bourron, 
directeur général de l’ANCT.

En plus de les inclure, il faut surtout 
débuter les actions le plus tôt pos-
sible afin de détecter les difficultés 
et les pallier. Comme à Vernouillet, 
dans l’école maternelle Annie-Fra-

Innover pour la réussite 
éducative

VALLEE DE SEINE

tellini. La municipalité avait constaté 
la présence de nombreuses familles 
ne maîtrisant pas le français. En 
septembre 2020, le dispositif « Atout 
Langue » voit le jour, un partenariat 
entre la Ville et l’Éducation Natio-
nale. 25 parents d’élèves ont profité 
cette année de cours de français au 
sein de l’établissement scolaire pen-
dant que leurs tout-petits étaient 
gardés. L’équipe municipale vernoli-
taine est heureuse de constater que 
la médiathèque compte désormais 6 
habitués en plus, qu’une des mamans 
est dorénavant AESH et qu’une 
autre s’est engagée en tant que parent 
délégué.

Autre initiative centrée sur les 
adultes, «  le collectif parents  » porté 
par le centre social Espoir de Chan-
teloup-les-Vignes. Son directeur, 
Bocar So, ainsi que la Mairie, vou-

Créé en 2019, le programme des cités éducatives doit 
intégrer tous les acteurs de l’éducation pour que les 
enfants s’épanouissent aussi bien à l’intérieur qu’à 
l’extérieur des établissements scolaires. La 1ère journée 
des réussites éducatives, organisée par la Préfecture 
à l’espace Coluche de Plaisir, permettait de mettre en 
lumière plusieurs initiatives créatives.

De nombreuses cités éducatives des Yvelines étaient présentes lors de la 1ère 
journée des réussites éducatives afin d’évoquer leurs initiatives envers les jeunes.
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laient profiter de l’élan provoqué par 
la livraison de la future cité éducative 
Simone Veil en 2025 pour «  per-
mettre aux parents de devenir acteur » 
de celle-ci. 102 d’entre eux sont dé-
sormais dans un groupe WhatsApp 
de 102 parents et sont à l’origine de 
divers projets comme « Chantelivre », 
une bibliothèque au sein de la cité 
Champeau.

Accompagner la réussite de tous 
les jeunes reste également impor-
tant. Au sein du collège des Grands 
Champs de Poissy, 20 garçons ont 
réalisé des planches de bandes des-
sinées de femmes inspirantes - de 
Beyoncé à Jenna Ortega, en passant 
par leurs propres mères – pour pro-
mouvoir l’égalité entre les femmes 
et les hommes. Enfin, soutenir un 
climat éducatif serein. À Mantes-
la-Ville, 9 cités éducatives se sont 

retrouvées le temps d’une journée 
olympique et culturelle l’été dernier. 
Au programme, 12 activités spor-
tives pour travailler l’appartenance 
à un groupe, la communication avec 
autrui et la résolution de problème. 
Par ailleurs, cette année, un gros tra-
vail sur l’inclusion sera effectué avec 
l’intervention de sportifs en situation 
de handicap au sein des écoles.

Ces quelques projets parmi tant 
d’autres démontrent la créativité des 
personnes travaillant pour les cités 
éducatives. «  C’est le dispositif le plus 
pertinent et qui permet d’avoir un lien 
très fort entre l’Education nationale, 
l’Etat et les communes » avoue Pascal 
Courtade, le préfet délégué à l’Ega-
lité des chances. Ce qui expliquerait 
pourquoi le gouvernement a alloué 
30 millions d’euros de plus dont 9 
sur le territoire des Yvelines. 

AUBERGENVILLE  
La Police s’équipe de vélos 
électriques

Il faudrait réaliser une vidéo du cé-
lèbre « Salut à toi jeune entrepreneur » 
avec en fond sonore la chanson « New 
York avec toi » de Téléphone. La Ville 
des Mureaux a décidé de créer le 
programme « LMX MOUV’ » à des-
tination des jeunes Muriautins de 18 
à 25 ans et qui qui ont un projet qui 
s’inscrit dans le domaine de la mobi-
lité internationale, du tourisme ou de 
l’entrepreunariat.

Le programme LMX MOUV’ est 
une « learning expédition » qui a pour 
but de faire découvrir l’esprit entre-
preneurial américain, grâce à une 
immersion dans la culture d’entre-
prise de New York tout en y explo-
rant la ville et sa culture. Le dossier 
d’inscription est à retirer sur le site de 
la Ville et devra comporter notam-
ment une vidéo de présentation de 
2 minutes ainsi qu’une chèque de 
200 euros pour frais d’inscription. 

Ils ne seront pas utilisés pour le 
Paris-Nice. La Police Municipale 
d’Aubergenville s’est équipée de 
VTT électriques grâce à un inves-
tissement de 4 000  euros financé 
par la Région Ile-de-France et sa 
présidente Valérie Pécresse, pré-
sente lors des vœux 2024.

Plusieurs aspects ont défini ce 
choix, parmi eux  : faciliter l’accès 
à des chemins plus compliqués 
qu’avec d’autres véhicules, favori-
ser la réactivité et la mobilité des 
agents mais aussi renforcer cette 
notion de police de proximité.

Par ailleurs, l’aspect écologique 
et environnemental avec le choix 
d’une mobilité plus propre a été 
pris en compte. La Police Muni-
cipale d’Aubergenville peut même 
se targuer de devenir l’une des 

La Ville a annoncé la semaine dernière que sa police 
municipale est désormais l’heureuse propriétaire de 
plusieurs vélos électriques. Un moyen d’arpenter les chemins 
les plus compliqués tout en prenant en compte l’aspect 
environnemental.

la Police municipale aubergenvilloise 
va pouvoir s’infiltrer dans les 
chemins les plus étroits pour lutter 
contre la délinquance.
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premières Police Municipale de 
France à avoir des VTT élec-
triques à usage spécifique de cette 
gamme. De plus, la Ville a décidé 
de s’approvisionner chez une bou-
tique yvelinoise, l’Atelier de la Bi-
cyclette à Bouafle, entreprise créée 
en 2022. 

 EN BREF

 EN BREF

LES MUREAUX  
Un voyage à New-
York pour les futurs 
jeunes entrepreneurs
La Mairie vient de lancer le 
programme « LMX Mouv’ » afin de 
permettre à des jeunes Muriautins 
de 18 à 25 ans de partir à New 
York afin qu’ils construisent un 
projet en lien avec la mobilité 
internationale, du tourisme ou de 
l’entrepreunariat.
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«  Nous avons une équipe investie au 
sein de l’établissement, il y a des projets 
incroyables et nous voulons juste que 
cela dure » clament à l’unisson profes-
seurs du collège Galilée de Limay et 
représentant des parents d’élèves, le 
2 février, lors d’une grève des ensei-
gnants. Depuis le début de l’année 
2024, le nombre d’incidents va cres-
cendo. « Nous sommes à une douzaine 
de commissions disciplinaires en 2 mois 
alors qu’auparavant c’était une par mois 
environ » explique Sébastien Corfec, 
président de la FCPE 78 au sein de 
ce collège de 650 élèves. Et ce sont 

Au collège Galilée, professeurs et parents 
d’élèves manifestent main dans la main

LIMAY

deux gros mouvements de foule qui 
ont poussé le personnel d’éducation 
à manifester devant l’entrée de leur 
établissement.

Le premier est survenu le 22 jan-
vier, après la pause de l’après-midi. 
Une élève de 6ème chute au niveau 
des portes coupe-feu et le surveillant 
voulant lui porter secours se fait pié-
tiner. À cause de ses blessures, une 
semaine d’arrêt de travail lui a été 
prescrite. Le second a été provoqué 
par deux élèves connus pour être 
virulents. Ils ont déformé la phrase 

Depuis le début de l’année 2024, plusieurs incidents 
se sont succédés dans l’établissement. Parents et 
professeurs d’écoles craignent que les conditions 
d’enseignements continuent de se dégrader et ont 
organisé une grève le 2 février.

Le 3 février, les enseignants du collège Galilée de Limay se sont rassemblés 
pour dénoncer l’augmentation des incidents dans leur établissement.
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d’un de leurs camarades qui expli-
quait qu’il s’en fichait de dieu et une 
tentative d’agression s’en est suivie. 
Même s’il y a échappé, l’élève de 3ème 
se sent toujours menacé et ne prend 
plus le bus scolaire. Quant aux deux 
adolescents, ils sont passés en conseil 
de discipline mardi et risquaient 
jusqu’à l’exclusion définitive.

« Nous avons débuté l’année scolaire en 
dessous de nos revendications, explique 
Hélène Delaunay, professeur de 
mathématiques au sein du collège 
Galilée. Depuis 9 ans nous demandons 
un poste de CPE en plus. » Valentine 
Arrivé, enseignante de français, ren-
chérit : « Il y en avait eu une à temps 
partiel il y a 2 ans, mais celle-ci avait 
fini par partir car elle avait trouvé un 
contrat à temps plein.  » En guise de 
solidarité, les parents ont organisé 
un «  collège mort  » lundi pour obte-
nir 3 surveillants supplémentaires 
– actuellement il y en a 4,5 en équi-
valent temps plein – le fameux poste 
de CPE et enfin que tous les postes 
de professeurs non pourvus le soit. 
Ces manifestations ont fait leur petit 
effet puisqu’ils doivent rencontrer la 
Direction des services départemen-
taux de l’Éducation nationale cette 
semaine. 

MANTES-LA-JOLIE  
Le Nouveau Collège proche de la crise

Depuis le début de l’année, les 
équipes enseignantes du Nouveau 
Collège n’en peuvent plus. Plus 
de 650 incidents ont été signa-
lés, parmi ceux-ci des «  comporte-
ment inadaptés en classe  », des faits 
de « violences physique ou verbale et 
d’agression »... De plus, depuis 3 ans, 
ils déplorent l’arrêt de nombreux 
projets de l’association sportive en 
anglais, la remise à niveau «  savoir 
nager » en 5ème.

Mais ce qui a également mis le feu 
aux poudres et provoqué ce droit 
de retrait le lundi 5 février, ce sont 

Lundi, une vingtaine d’enseignants du Nouveau Collège de 
Mantes-la-Jolie ont exercé le droit de retrait afin d’alerter sur 
leurs conditions de travail désastreuses.

les perspectives terribles de la pro-
chaine rentrée scolaire. D’après un 
dossier de presse que la rédaction a 
pu se procurer, le collège ne pourrait 
financer que les groupes de niveaux 
du plan chocs des savoirs, 2 sections 
sportives sur les 3 existantes précé-
demment, et ne pourra assurer aux 
élèves que l’espagnol en LV2.

Les parents sont aussi conscients de 
ce climat scolaire dégradé puisque, 
d’après une enseignante, une mère 
refuse d’amener son fils au collège 
et d’autres parents ont organisé une 
opération « collège mort » mardi. 

Depuis le début de l’année scolaire, environ 8 incidents se déroulent par jour 
au Nouveau Collège de Mantes-la-Jolie.
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Pitch Immo  
pense l’immobilier différemment,  

à vos côtés,  
et localement pour être plus 

proche de vos attentes. 

Nous construisons un immobilier 
responsable, humain, intégré 
localement, au service de la ville  
et pensé pour la qualité de vie.

Illustration non contractuelle due à une libre interprétation de l’illustrateur et susceptible de modifications. Concernant la topographie des lieux et les façades des bâtiments, se référer au permis de 
construire de la Résidence Onyx à Saint-Cloud (92). Pitch Immo - 87, rue de Richelieu 75002 Paris - SNC au capital de 75 000 000 €. RCS Paris 422 989715 –  – Novembre 2021
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 AURELIEN BAYARD

Le monde professionnel à Forest 
Green Rovers, modeste pension-
naire de D4 anglaise se revendi-
quant club le plus écologiste de la 
planète. En France, toujours rien 
à l’horizon du même acabit sauf si 
nous farfouillons du côté des équi-
pementiers, Sillona Sport en tête. 
«  Ce sont mes petites filles qui m’ont 
donné cette idée, narre Yvon Prigent, 
son fondateur. Je les voyais souvent 
avec une nouvelle paire de chaussures, 
un coup Nike, un coup Adidas. Et elles 
m’ont répondu «  c’est la mode dans le 
sport  ».  » En cette année 2024 où 
l’olympisme est conjugué à toutes les 
sauces, il reste vrai que le sport reste 
un vecteur de valeurs, un filon que 
l’ancien Breton dorénavant Verno-
lien voulait utiliser pour promouvoir 
son message écologique. Un filon en 
plastique précisément.

En 2018, lui et deux autres associés 
se lancent donc dans cette aventure 
en voulant créer des maillots issus 
de bouteilles usagées et ainsi esqui-

D’après 78Actu, Île-de-France 
Mobilités serait en pleine réflexion 
pour redessiner le tracé de ligne 78 
reliant à Saint-Quentin-en-Yvelines. 
Cette décision, qui doit survenir au 
premier trimestre 2024, retirerait 13 
arrêts de bus à compter du 1er sep-
tembre de la même année. Les 4 
arrêts situés à Neauphle-le-Château, 
2 des arrêts de Jouars-Pontchartrain 
et ceux des villages de Goupillières, 
Autouillet, Auteuil-le-Roi et Saulx-
Marchais ne seraient plus desservis. 
Les élus locaux concernés ont fait 
remonter leurs doléances à plu-
sieurs hommes politiques issus du 
département comme le président du 
Sénat Gérard Larcher, le président 
du Département Pierre Bédier ainsi 
que le député de la 12ème circonscrip-
tion Karl Olive. De plus, plusieurs 
courriers ont été envoyés à la Région. 
Ils espèrent tous que ce nouveau 
tracé ne crée pas de naufragés des 
 transports en commun. 

Sillona Sport, allez le vert
VERNEUIL-SUR-SEINE

ver la case « pétrochimie ». « Elles sont 
broyées, lavées, chauffées à 280°C puis 
réduites en granulés qui donnent du 
fil » détaille-t-il. Seule l’énergie pour 
chauffer la matière est donc utilisée. 
Au départ Yvon et ses acolytes pen-
saient même récupérer les bouteilles 
vides en s’associant avec des clubs 
mais ils se sont retrouvés hors-la-
loi. Car d’après une règlementation, 
seules les communautés de com-
munes disposent de la compétence 
pour collecter des déchets plastiques 
sur les lieux de sport. Alors ils se 
tournent vers l’Espagne, du côté de 
Barcelone. 

Le meilleur c’est le vert

Cela leur a également permis d’ob-
tenir des prix attractifs, car si les 150 
clubs que Sillona Sport équipe sont 
sensibles à la question écologique, 
l’argent reste le nerf de la guerre. 
D’ailleurs, la marque joue sur plu-
sieurs tableaux pour être compétitif. 

Yvon Prigent et ses deux associés ont décidé de lancer 
leur propre marque de sport en 2018. Mais si Sillona 
Sport se distingue par rapport à ses concurrents, c’est 
qu’elle propose des produits issus de déchets plastiques. 
Un moyen de porter l’écologie sur les terrains de foot.

Grâce à la tunique réversible de Sillona Sport, vous n’oublierez jamais votre 
2ème jeu de maillot.
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Des suppressions 
d’arrêts sur la ligne 
78 Express ?
À partir du 1er septembre 2024, 
Ile-de-France Mobilités songerait 
à refaire le tracé de la ligne 
Express 78 qui relie Mantes-la-
Ville à Saint-Quentin-en-Yvelines. 
13 arrêts de bus sont concernés.

« Les sections sportives sont gagnantes 
lorsqu’elles mettent un certain nombre 
de logos  » explique Yvon Prigent. 
Lorsque les clubs reçoivent leurs 
maillots de chez Nike, Adidas ou 
Puma, ils doivent réaliser eux-
mêmes le flocage pour apposer les 
sponsors. Or, grâce à la sublimation, 
une technique d’impression textile 
permettant d’intégrer n’importe 
quel logo directement dans les 
fibres, Sillona Sport livre un produit 
complètement fini.

De plus, l’atout phare de Sillona 
Sport est sa tunique réversible  : 
«  Plus de craintes lors du choix des 
maillots domicile ou extérieur. Ici, on ne 
retourne pas sa veste, on retourne son 
maillot en cas de couleurs trop proche. » 

Par ailleurs, lorsque la marque écolo 
est choisie en tant qu’équipementier, 
Yvon Prigent réalise un atelier d’une 
demi-heure auprès des enfants du 
club. «  Nous leur expliquons qu’un 
produit neuf peut être fabriqué à partir 
d’un déchet, détaille le fondateur. En 
général, ils sont hyper enthousiastes. »

Prochaine étape pour Sillona Sport : 
une gamme de ballons. Ceux-ci se-
ront composés de caoutchouc recy-
clé qui s’intercalera entre la partie 
extérieure faite de polyuréthane et 
celle intérieure composée de coton. 
«  Pour le moment, ils ne pourront 
être utilisés que pour les entraîne-
ments, mais lorsque nous aurons plus 
d’argent, nous les homologueront pour 
les matchs » conclut Yvon Prigent. 
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POISSY  
Le Centre hospitalier jugé 
« financièrement fragile » 
par la Chambre des comptes

«  Des vulnérabilités tant internes 
qu’externes  ». La Chambre Régio-
nale des Comptes d’Île-de-France 
(CRC) a contrôlé la gestion du 
CHIPS depuis 2017, et pointe du 
doigt un établissement « financière-
ment fragile  », soulignant un passé 
difficile avec le projet avorté de 
site unique, qui a laissé une dette 
importante. De plus, le retard dans 
l’organisation des soins, lié à un 
processus de fusion laborieux, a en-
gendré un déficit  d’investissement.

Le soutien important de l’État, 
amorcé en 2015, a permis au 
CHIPS de reconstruire une partie 
de ses bâtiments. Cependant, selon 
la CRC, la «  stagnation des recettes 
d’activité  » empêche la «  trajectoire 
de redressement financier  » amorcée 
par l’établissement. Le développe-
ment de l’offre de soins est limitée 
par « les tensions en matière de recru-
tement des personnels médicaux et 
soignants  », tandis que l’intérim a 

La Chambre Régionale des Comptes d’Île-de-France (CRC) a 
rendu son rapport sur le Centre Hospitalier Intercommunal 
Poissy-Saint-Germain (CHIPS), soulignant de « graves 
difficultés de recrutement ».

fortement augmenté et que « le re-
cours aux heures supplémentaires bute 
sur les plafonds réglementaires, voire 
les dépasse de manière relativement 
fréquente ». 

En conclusion de son rapport, 
la CRC ajoute qu’«  à l’issue de 
son contrôle des comptes et de la 
gestion, la chambre formule deux 
 recommandations concernant la 
 régularité ». 

Selon la CRC, la « stagnation des 
recettes d’activité » empêche 
la « trajectoire de redressement 
financier » amorcée par 
l’établissement. 
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ACTUALITÉS 09

En septembre 2022, la Région Île-
de-France a lancé la révision de son 
schéma directeur (SDRIF-E). Du 
1er février au 16 mars 2024, celle-ci 
passe à une nouvelle étape : celle de la 
concertation publique. Le SDRIF-
E est un document qui réglemente 
l’utilisation du sol et la protection de 
l’environnement en Île-de-France, 
et déterminera l’aménagement du 
territoire d’ici à 2040. Cette révision 
s’appuie sur une large concertation 
des habitants, des acteurs associatifs 
et privés et des collectivités, débutée 
en mars 2022 et dans laquelle s’ins-
crit cette enquête publique. Celle-ci 
se déroule dans près de 160 com-
munes lieux d’enquête. En Vallée 
de Seine, on y retrouve les mairies 
d’Aubergenville, de Conflans-
Sainte-Honorine, des Mureaux, de 
Limay, de Mantes-la-Jolie, de Poissy 
et de Verneuil-sur-Seine. Un exem-
plaire du dossier d’enquête publique 
au format papier y sera disponible en 
libre accès pendant toute la durée de 
l’enquête. 

ILE-DE-FRANCE  
Une enquête 
publique pour 
participer à l’avenir 
de la Région
Celle-ci sera ouverte du 1er février 
au 16 mars 2024, pour une durée 
de 45 jours consécutifs.

TRIEL-SUR-SEINE  
La Mairie lance sa campagne 
contre les nids de poule

Depuis le 1er janvier dernier, la 
Ville de Triel-sur-Seine a récupéré 
la gestion de la compétence voirie, 
qui était auparavant dans les mis-
sions de la communauté urbaine 
Grand Paris Seine et Oise. La mu-
nicipalité souhaitait en effet « plus 
de réactivité  », et «  éviter d’avoir 
un intermédiaire  » pour entrete-
nir ses rues, comme le soulignait 
le maire Cédric Aoun dans notre 
édition du 6 décembre dernier. 
La Mairie a justement annoncé, 
la semaine dernière, le démarrage 

Les premières interventions ont lieu sur le parking d’Auchan, 
la rue des frères Laisney et la rue du Cordon.

de sa campagne contre les nids de 
poule. Les premières interventions 
des équipes du service technique 
concernent le parking d’Auchan, 
la rue des frères Laisney, et enfin la 
rue du Cordon. D’autres secteurs 
de la commune bénéficieront par 
la suite de travaux de voirie, dont 
la rue d’Ecancourt, le chemin des 
Gouillards et le Boulevard de la 
Petite vitesse. Pour plus d’infor-
mations, contactez le service tech-
nique de la commune à l’adresse 
services.techniques@triel.fr. 

La municipalité souhaitait en effet « plus de réactivité », et « éviter d’avoir un 
intermédiaire » pour entretenir ses rues.
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MANTES-LA-JOLIE
Trois ans et seul en pleine nuit
Alors qu’il a échappé à l’attention de ses parents, un 
enfant de 3 ans a été retrouvé le 2 février par un agent 
de prévention de la ville vers 22 h 30 au niveau de la 
division du Général Leclerc.

Le 2 février, la Police a lancé un avis de disparition pour une 
jeune pisciacaise de 17 ans, Shayma. Depuis le 31 janvier, 
celle-ci n’avait plus donné signe de vie. Elle a été retrouvée 
quelques heures après l’alerte.

POISSY 
Tout est bien qui finit bien 
pour Shayma

Qu’est-ce qui s’est déroulé entre le 
31 janvier et le 2 février ? C’est la 
question que se pose la Police ainsi 
que les proches de la jeune Shay-
ma, 17 ans. Depuis le 31 janvier, la 
Pisciacaise n’avait plus donné signe 
de vie après être rentrée chez elle 
et avoir récupéré quelques affaires 
au moment de la pause déjeuner. 
Alors qu’elle avait cours, l’adoles-
cente ne s’était pas présentée dans 

son établissement l’après-midi. 
La Police a donc décidé d’envoyer 
une alerte enlèvement le vendredi. 
Celle-ci a bien fonctionné puisque 
quelques heures plus tard, la jeune 
fille était retrouvée dans le VIIIème 
arrondissement de Paris. Toute-
fois, les forces de l’Ordre n’ont pas 
précisé comment l’adolescente a 
été identifiée ni ce qu’elle faisait 
dans la Capitale. 

Pris en charge par les forces de l’Ordre, l’enfant est remis plus tard dans la 
nuit à son père, qui errait dehors à sa recherche.

À la barre, il niait le fait d’avoir loué les places de parking ni le changement 
des plaques d’immatriculation même si le bornage de son téléphone 
démontrait qu’il pouvait en être l’auteur.

Alors qu’elle avait cours, l’adolescente ne s’était pas présentée dans son 
établissement l’après-midi. La Police a donc décidé d’envoyer une alerte 
enlèvement le vendredi. 
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Pourquoi un enfant de 3 ans était-
il seul dans la rue un vendredi 
soir ? D’après Le Parisien, ce petit 
garçon était en train de jouer sur le 
trottoir au niveau de la division du 
Général Leclerc lorsqu’un agent 
de prévention de la ville l’aperçoit. 
Celui-ci était en train de patrouil-
ler avec son équipe dans le secteur. 
Il avait été surpris de voir une si 
jeune personne seulement vêtue 
d’un tee-shirt à manches lon-
gues, d’un jogging et sans chaus-
sure alors qu’il faisait froid. Et de 
 surcroît sans adulte autour de lui.

Une source proche du dossier a 
déclaré au quotidien régional que 
l’agent de prévention a évoqué une 
tentative de kidnapping. En effet, 
il aurait vu plusieurs adultes autour 
de l’enfant avant que celui-ci ne 
vienne lui porter assistance. Par 
ailleurs, malgré l’heure tardive, cet 
agent aurait sonné dans les habita-
tions aux alentours afin de savoir à 

qui pouvait appartenir le bambin, 
l’enfant ne sachant toujours pas 
parler.

Alors qu’il était toujours bre-
douille, l’employé municipal a dé-
cidé de confier le promeneur noc-
turne à une patrouille de la police 
municipale. Les forces de l’Ordre 
le prennent en charge et cherchent 
à retrouver les parents du petit 
en alertant la police nationale. Ils 
finiront par retrouver son père à 

23 h 40 alors qu’il errait également 
dehors à la recherche de son fils. 
Celui-ci a pu le récupérer en ayant 
prouvé qu’il était bien le père.

Comme le rappelle Le Parisien, 
ces faits font écho à ceux qui se 
sont déroulés en octobre 2021 
lorsqu’un autre enfant de 3 ans 
avait été retrouvé seul à Plaisir par 
un chauffeur de bus. Là encore, il 
n’était vêtu que d’un simple pyjama 
et sans chaussure. 

Le 29 janvier, le tribunal de Versailles a condamné un homme 
de 23 ans à une peine d’un an de détention en régime de 
semi-liberté. Celui-ci était accusé d’avoir dégradé et volé 17 
véhicules dans le 78 et le 92 en 3 mois.

YVELINES
Pour avoir volé et revendu une quinzaine de véhicules, 
il est condamné à 1 an de détention en semi-liberté

Un jeune homme de 23 ans a été 
assez prolixe entre septembre et dé-
cembre 2023. Celui-ci était accusé 
d’avoir dégradé et volé 17 véhicules 
dans les Yvelines et les Hauts-de-
Seine et c’est donc tout naturelle-
ment qu’il comparaissait devant le 
tribunal de Versailles le 29 janvier. 
D’après Le Parisien, dans les 17 faits 
reprochés, toujours le même procé-
dé : le repérage et le vol de Peugeot 
3008 ou 308 puis la revente dans 

les communes des Mureaux, Feu-
cherolles, Saint-Nom-la-Bretèche, 
Mantes-la-Jolie, Flins sur Seine, 
Poissy… Toutefois, sur les 17, il n’en 
reconnaît que 14.

Après le vol grâce à un boîtier élec-
tronique, il ramenait les voitures 
au niveau d’un parking Zen Park 
situé à Cergy ou aux Mureaux et les 
revendait entre 500 et 1 000  euros 
en changeant bien évidemment les 

plaques d’immatriculation d’après 
les informations du quotidien régio-
nal. Par ailleurs, ces places de parking 
étaient louées sous un faux nom.

Il était également accusé d’une autre 
usurpation d’identité, le 3 novembre 
2023, lorsqu’il a été victime d’un ac-
cident de la route. Lors du contrôle 
effectué par les policiers, il avait 
donné le nom d’un de ses amis.

À la barre, il niait le fait d’avoir loué 
les places de parking ni le change-
ment des plaques d’immatriculation 
même si le bornage de son téléphone 
démontrait qu’il pouvait en être 
l’auteur. De plus, il est resté énigma-
tique sur les mobiles des vols. Alors 
que la procureure de la République 
demandait 30 mois d’emprisonne-
ment ferme, 800 euros d’amende et 
une interdiction de séjour en Île-de-
France pendant 3 ans, le tribunal a 
été plus clément. Le jeune homme 
de 23 ans a été condamné à 1 an de 
détention en semi-liberté, sûrement 
dû au fait que les zones d’ombres lui 
profitaient. 

Dans la nuit du 31 janvier au 1er février, les policiers ont arrêté 
un homme ivre à 161km/h sur la RN 10 au niveau des Essarts-
le-Roi. Celui-ci a vu son permis être suspendu pour 6 mois.

YVELINES
Alcoolisé et en grand excès de vitesse 
sur la RN10, il perd son permis pour 
6 mois

Aussitôt le Dry January fini, un 
homme habitant de Gazeran s’en 
est donné à cœur joie dans la nuit 
du 31 janvier au 1er février. Alors 
qu’il tentait sûrement de rentrer 
chez lui en passant par la RN10, 
celui-ci a été arrêté par des poli-
ciers en patrouille au niveau des 
Essarts-le-Roi. En effet, il rou-
lait à 161 km/h alors que la route 
est limitée à 70 km/h et surtout, 
l’éthylotest a révélé qu’il avait 1g/l 
de sang.

D’après les informations de 
78Actu, le chauffard a avoué 
s’être enquillé plusieurs bières 
dans Paris avant de prendre son 
véhicule et surtout, regretter ces 
faits. Le conducteur a été ensuite 
jugé rapidement. La justice l’a 
condamné à payer une amende de 
700 euros. Quant à son permis de 
conduire, il a été suspendu pen-
dant six mois. Boire ou conduire, 
il pourra désormais faire son 
choix plus facilement. 

La justice l’a condamné à payer une amende de 700 euros. Quant à son 
permis de conduire, il a été suspendu pendant six mois.
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 MAXIME MOERLAND

La 87ème édition de la traditionnelle marche a encore une fois 
rassemblé de nombreux courageux, dans la nuit du 27 au 28 
janvier.

MARCHE 
Plus de 4000 marcheurs pour 
la Paris-Versailles-Mantes

Ils étaient des milliers à braver la 
nuit et le froid, tard dans la nuit 
du samedi 27 janvier. 4 049, pour 
être exact ! La 87ème marche Paris-
Versailles-Mantes a une nouvelle 
fois été un succès, avec une arrivée 
dans une ville de Mantes-la-Jolie 
illuminée pour l’occasion. 

Après un passage sous la collégiale, 
3 521 participants ont conclu leurs 
parcours au complexe sportif Féli-
cien Dantan, qu’ils soient partis 
de Versailles (54km), de Beynes 

(39km), de Maule (22km) ou de 
Jumeauville (12km).

2 070 marcheurs ont fait le choix 
du parcours le plus long, au départ 
de Versailles. 1 753 d’entre eux ont 
même réussi à aller au bout des 
54 kilomètres. Le rendez-vous est 
d’ores et déjà donné pour l’année 
prochaine  : la 88ème édition de la 
marche se déroulera dans la nuit 
du 25 au 26 janvier 2025. Vous 
avez 1 an pour vous entraîner, 
alors, pas d’excuses ! 

Héroïques  ! Les jeunes du FC 
Mantois ont fait vibrer un mil-
lier de personnes, le dimanche 4 
février, en se qualifiant pour les 
8èmes de finale de la Coupe Gam-
bardella. Les U18 ont battu leurs 
homologues du Havre, grands 
favoris de la rencontre, sur le score 
de 1-0 au stade Jean-Paul David 
de Mantes-la-Jolie. Une perfor-
mance qui marquera, à n’en pas 
douter, l’histoire du club.

Un bloc mantais 
particulièrement solide

La bande à Mehdi Kair a su regar-
der les Havrais droit dans les yeux, 
pendant ce qui fut une rencontre 
âpre, disputée. C’est finalement 
Wael Yalaoui qui a inscrit le seul 

Les Pisciacais ont subi une 5ème défaite d’affilée sur le parquet 
de Tarbes-Lourdes (92-78), vendredi dernier, et compromettent 
de plus en plus leurs chances de maintien en Nationale 
Masculine 1.

Malgré leur victoire de samedi dernier face à Lyon 3 sets à 1, 
les Corsaires, 5ème de la poule B d’Élite Masculine 1, joueront 
leur maintien lors des play-down.

Les Mantais ont créé l’exploit 
en éliminant Le Havre (1-0), 
dimanche dernier au stade 
Jean-Paul David de Mantes-
la-Jolie, en 16èmes de finale de 
la Coupe Gambardella.

BASKET-BALL
Poissy n’y arrive plus

VOLLEY-BALL
Le CAJVB rate les play-offs d’1 point

FOOTBALL
Gambardella : 
le FC Mantois file 
en 8èmes de finale

Nouvelle journée, nouvelle désillu-
sion pour le Poissy Basket. Cette 
fois-ci, c’est Tarbes-Lourdes qui 

1 petit point. C’est ce qui aura 
manqué à l’entente Conflans-
Andrésy-Jouy pour disputer les 
play-offs du championnat Élite 
Masculine 1. La victoire du week-
end dernier à domicile face à Lyon 
(25-14, 25-19, 22-25, 25-13) n’a 
rien changé : il fallait une victoire 
couplée à une défaite de Miche-
let-Halluin, qui s’est imposé sans 
trembler face à Villejuif (3 sets à 
1), et rallie ainsi la phase finale.

a fait sa loi, à domicile, face à des 
Jaunes et Bleus dépassés le ven-
dredi 2 février (92-78). C’est tout 

Que de regrets pour les Confla-
nais, qui finissent la saison régu-
lière à la 5ème place avec 7 victoires 
pour autant de défaites. Ils joue-
ront finalement leur peau lors des 
play-down aux côtés de Lyon, 
Villejuif et Asnières. En haut du 
classement, ce sont Chalon-sur-
Saône (31 pts), Épinal (30 pts) et 
Saint-Brieuc (27 pts) qui accom-
pagnent Michelet-Halluin en 
play-offs. 

Il faudra gagner les trois prochaines rencontres pour garder l’espoir de 
décrocher la 10ème place occupée par Challans, synonyme de maintien.

La bande à Mehdi Kair a su regarder les Havrais 
dans les yeux, pendant ce qui fut une rencontre 
âpre, disputée. 

2 070 marcheurs ont fait le choix du parcours le plus long, au départ de 
Versailles. 1 753 d’entre eux ont même réussi à aller au bout des 54 kilomètres.

Les Conflanais vont devoir se battre pour rester en Élite Masculine 1. 
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d’abord une entame ratée (31-21 
dans le premier quart-temps) qui a 
placé les Yvelinois dans des condi-
tions défavorables, avant de cor-
riger le tir lors de la manche sui-
vante, sans que cela soit suffisant 
(23-19 pour Tarbes-Lourdes).

Un sursaut d’orgueil 
insuffisant

Le sursaut d’orgueil a eu lieu lors 
du troisième quart-temps, à la 
faveur de Poissy (15-14). Mais il 
a été contrôlé sans encombre, avec 
une dernière manche à l’avantage 
des locaux (24-23). Désormais 
12ème, le Poissy Basket semble dé-
sormais promis à des play-down, 
qui laissent planer la menace d’une 
relégation. 

Il faudra gagner les trois pro-
chaines rencontres pour garder 
l’espoir de décrocher la 10ème place 
occupée par Challans, synonyme 
de maintien. La première d’entre 
elle sera ce vendredi face à Berck 
Rang du Fliers, bon dernier de 
la poule A, au complexe sportif 
 Marcel Cerdan. 

Ce samedi 3 février marquait 
le début des entraînements 
hebdomadaires à la célèbre 
course à pied, qui se déroulera le 
dimanche 24 mars prochain au 
parc de la Charmille et dans le 
centre-ville de Poissy.

8 samedis, un objectif  : La Pis-
ciacaise du dimanche 24 mars. 
Déclinée, comme chaque année, 
sous différentes formes comme 
la course à pied, la randonnée 
ou le «  bike and run  », la célèbre 
course de la cité Saint-Louis ap-
proche. Et comme chaque année, 
des séances d’entraînements sont 
organisées pour s’y préparer, et ce 
chaque semaine.

Un plan sur mesure pour 
retrouver la forme

Après la séance inaugurale du 3 
février, vous pouvez participer, 
tous les samedis, à ces prépara-
tions qui se déroulent sur la place 
de la mairie, de 9 h à 10 h. Au pro-
gramme, un plan sur mesure pour 
retrouver la forme et se tenir prêt 
le jour J. 

Plusieurs groupes seront compo-
sés selon votre discipline et votre 
niveau. Les séances d’entraîne-
ment sont gratuites, et ouvertes à 
tous. 

COURSE À PIED
Préparez-vous pour 
La Pisciacaise !

et unique but de la 
rencontre, au bout d’1 
heure de jeu. Les Nor-
mands n’ont jamais su 
prendre l’ascendant, 
se heurtant à un bloc 
mantais particulière-
ment solide.

Ce jeudi 8 février au 
soir, à l’issue du tirage 
au sort, ils connaîtront 
leur futur adversaire, 
qu’ils affronteront le 
week-end des 24 et 
25 février. 
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 LA REDACTION

L’auteur et musicien sera présent au Pôle Molière des 
Mureaux, samedi 10 février afin d’échanger avec le public sur 
ses œuvres et sa vie.

Du 13 au 17 février, le lieu proposera une expérience narrative 
originale à faire en famille.

LES MUREAUX
À la rencontre de l’écrivain 
et musicien Carfa Mendes

POISSY 
Une visite contée pleine d’énigmes 
à la Villa Savoye

VILLENNES-SUR-SEINE
Apprenez à danser comme Michael Jackson

MAGNANVILLE
Les élèves des Marronniers et de Georges 
Sand disent non au harcèlement

L’association Kansela organise 
une rencontre littéraire ce samedi 
10 février avec un artiste touche-
à-tout : l’auteur et musicien Carfa 
Mendes sera présent au Pôle Mo-
lière des Mureaux, de 16 h à 19 h 
afin d’échanger avec le public sur 
ses œuvres et sa vie. Dans son livre 
«  Un travailleur immigré raconte 
ses aventures  », il retrace son par-
cours depuis la Guinée-Bissau, 
devenu ensuite chauffeur de bus 
après avoir subi toutes les galères 
possibles avec un moral d’acier. 

Du 13 au 17 février prochain, la 
Villa Savoye de Poissy propose 
une expérience narrative origi-
nale pour les familles  : nommée 
« Marguerite et le Seigneur des pilo-
tis  », il s’agit d’une visite contée, 
théâtralisée, et remplie d’énigmes 
à résoudre. 

Avec un pitch de départ sorti tout 
droit des contes de notre enfance : 
« Loin, très loin à l ’ouest, se trouve 
une petite ville au bord de la Seine, 
à l ’orée d ’une forêt. Marguerite 
possède la seule barque de la ville 

Vous pensez maîtriser le moonwalk 
à la perfection  ? Les associations 
Poissy Dance Center et Danceline 
organisent deux matinées de stages 
dédiées aux chorégraphies du roi 
de la pop, les lundi 19 et mardi 20 
février prochains, à l’occasion des 15 
ans de sa disparition. Le lundi matin 
sera dédié à Beat It, Dangerous et 
Smooth Criminal, et le lendemain, 

Du 6 au 29 février, à la Média-
thèque le Grenier des Arts de 
Magnanville, vous pourrez décou-
vrir les œuvres des élèves de CM2 
de l’école des Marronniers et des 
élèves du collège G. Sand sur le 
thème du harcèlement scolaire. 

Animée par Paulette Gomis, doc-
torante en anthropologie cultu-
relle et présidente de l’association 
culturelle Kansela. Cette rencontre 
gratuite, qui se déroulera dans 
la salle Lumière, se clôturera en 
musique. Parmi les autres inter-
venants, on retrouve Lina Mendy, 
DRH de Kansela, Marie-Hélène 
Gomis, auteure du mémoire « Une 
communauté africaine en banlieue  : 
les Manjaks des Mureaux », et enfin 
Noël Mendy, spécialiste en  langues 
de l’Afrique de l’Ouest. 

et connait le fleuve mieux que per-
sonne. Parmi ses passagers, son jeune 
ami du nom de Roger. Mais un jour, 
Roger ne revint pas de la forêt. » 

À vous, donc, d’accompagner 
Marguerite à sa recherche. Des 
visites seront organisées les 13, 
14, 15 et 16 février à 10 h 30 et 
à 14 h 30, puis le 17 février à 
14 h 30. Le tarif s’élève à 9  euros 
pour les adultes. Pour les moins 
de 26 ans, la visite est gratuite. 
Pour réserver votre place, rendez-
vous sur  villa-savoye.fr. 

place à Black Or White, You Rock 
My World et le mythique Thriller. 
Le tarif est à 12  euros le stage, et 
30  euros les 3 stages. Pour réser-
ver, rendez-vous sur la page Hello 
Asso de Poissy Dance Center, ou 
contactez l’association directement 
par mail à l’adresse associationdan-
celine@gmail.com, ou par téléphone 
au 06 22 02 97 46. 

L’entrée est totalement libre, aux 
horaires d’ouverture de la média-
thèque du 2 rue de la Mare Pas-
loue  : le mardi de 14 h à 18 h, le 
mercredi de 10 h à 18 h, le jeudi de 
14h à 18 h, le vendredi de 14 h à 
18 h et le samedi de 10 h à 18 h. 

Les villes de Conflans-Sainte-Honorine et de Verneuil-sur-Seine 
organisent leurs propres événements liés à l’e-sport, ce 10 
février pour la première, et le 24 pour la seconde.

VALLEE DE SEINE
Le territoire fête l’e-sport

Après avoir réuni 400 participants 
pour sa première édition, le festival 
e-sport de Conflans-Sainte-Ho-

Les deux événements sont gratuits et ouverts à tous. 
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février, de 10 h 30 à 18 h à la salle 
des fêtes, que se déroulera la ver-
sion 2024 avec au programme, 
des tournois de Mario Kart 8 et 
de Super Smash Bros, mais aussi 
d’EA Sports FC 24, sans parler des 
bornes d’arcades ou des nombreux 
cosplay.

Bornes d’arcades 
et cosplay

Deux semaines plus tard, rebelote 
avec le Verneuil E-sport Show, de 
11 h à 18 h au complexe François 
Pons. Outre les traditionnels tour-
nois, la Direction Jeunesse et Sport 
de la mairie propose un espace 
free-play pour jouer à vos jeux fa-
voris, un stand dédié à la réalité vir-
tuelle, ainsi qu’un espace pour faire 
parler son talent sur Just Dance. Les 
deux événements sont gratuits et 
ouverts à tous. Cependant, si vous 
souhaitez participer aux différents 
tournois, il vous faut vous rendre 
sur les sites des mairies concernées, 
afin de vous  inscrire à l’avance. 

norine est particulièrement atten-
du. Que les amateurs de jeu-vidéo 
se réjouissent  : c’est ce samedi 10 

C’est devenu une tradition à 
Triel-sur-Seine  : chaque année, 
on y célèbre désormais le nouvel 
an chinois, en partenariat avec 
l’association d’arts-martiaux le 
Dragon Bleu. Et cette année, 
pour le passage à l’année du dra-
gon, on retrouve un programme 
particulièrement fourni, ce same-
di 10 février dès midi.

Une championne 
de kung-fu invitée

Après un moment de restauration, 
la place Philippe Prévost accueil-
lera son lot d’animations au sein 
d’un «  village chinois  », de 14 h à 
16 h. Viendra ensuite le moment 
du défilé de dragons géants, au 
départ de la place des Châtelaines 
à 17 h, et qui traversera la ville 

Animations, feu d’artifice, 
soirée dansante et 
restauration : Triel-sur-Seine 
fêtera le passage à l’année 
du dragon, ce samedi 10 
février à partir de midi.

TRIEL-SUR-SEINE
Le nouvel an 
chinois fêté ce 
samedi

Le défilé de dragons géants partira de la place des 
Chennevières à 17 h.
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La compagnie Andromède 
propose une scène ouverte 
pour des lectures à voix-haute 
de poésies choisies, lors du 
Printemps des poètes de la 
médiathèque de Verneuil-sur-
Seine, le 23 mars.

Vous souhaitez réveiller le poète 
qui sommeille en vous  ? Ça 
tombe bien, le Printemps des 
poètes vous offre une scène sur 
laquelle faire entendre votre voix. 
La compagnie Andromède pro-
pose une scène ouverte pour des 
lectures à voix haute de poésies, 
à l’occasion de l’événement qui 
se tiendra le samedi 23 mars, 
à 16 h 30 à la médiathèque de 
 Verneuil-sur-Seine.

Conseils  
de comédiens

Des répétitions sont même pro-
posées à partir du 7 février, le 
mercredi de 20 h à 22 h sur la Pé-
niche « Arche Espérance » à Triel-
sur-Seine, afin de vous préparer 
grâce aux conseils des comédiens 
de la compagnie Andromède. 
Pour obtenir plus d’informations 
ou pour vous inscrire, contac-
tez les bibliothécaires par télé-
phone au 01 30 06 20 30, ou par 
mail à l’adresse mediatheque@ 
verneuil78.fr. 

VERNEUIL-SUR-SEINE
Participez à la scène 
ouverte du Printemps 
des poètes

jusqu’à la place Phi-
lippe Prévost. 

À 20 h, il sera temps 
d’assister au grand 
spectacle du Dragon 
Bleu où se mêleront 
danse et kung-fu, 
avec la participa-
tion exceptionnelle 
de Jessy Lee, cham-
pionne de kung-
fu. La journée sera 
conclue par un feu 
d’artifice à 21 h 30, et 
une soirée dansante 
avec Beenta et Flash-
back 80. 
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CE QUE FEMME VEUT
Ecole publique et égalité des chances : retour sur 
le cas du lycée Jean Rostand de Mantes-la-Jolie

Dans le dernier numéro de CQFV, Nahid membre de 
la LIPEV, la Liste Indépendante des Parents d’Elèves 
Volontaires, présente un focus local illustrant les défis 
actuels que rencontre l’école publique en France, à 
travers le cas du lycée Jean Rostand de Mantes-la-Jolie.

Plus d’un un après sa prise de fonction, Benjamin Lucas 
a dressé un bilan des actions entreprises et  portées 
à l’Assemblée Nationale. Loi immigration, grogne des 
agriculteurs, éducation, il est revenu sur les sujets chauds du 
moment dans le Morning LFM.

LE MORNING LFM
Benjamin Lucas : « On n’a pas le droit 
de se diviser et de se disperser »

Au lycée Jean Rostand, les ensei-
gnants dénoncent un climat d’in-
sécurité depuis la rentrée de sep-
tembre 2023 et réclament plus de 
moyens. Mais aucune solution en 
vue. En conséquence  : des cours 
non assurés depuis plusieurs mois, 
une situation qui fait écho aux 
propos controversés de l’actuelle 
ministre de l’Éducation Nationale, 
Amélie Oudéa-Castéra, au sujet 
de l’école publique.

Alors que certains appellent 
l’établissement scolaire le «  lycée 

Quand on demande à Benjamin 
Lucas son bilan de l’année 2023 en 
tant que parlementaire, son constat 
est clair «  C’était un année assez 
grave pour notre pays. La réforme des 
retraites, la loi immigration [...] deux 
trahisons du président Macron ». L’élu 
de la NUPES a porté la motion 
de rejet de la loi immigration à 
l’Assemblée Nationale. Motion de 
rejet défendue par le groupe éco-
logiste. Le combat contre les idées 
de l’extrême est l’un des chevaux de 
bataille pour Benjamin Lucas « J’as-
sume que la France, la République, c’est 
l’accueil et c’est la fraternité ».

ghetto  », Nahid, mère de famille, 
souhaite interpeller les respon-
sables politiques sur les consé-
quences concrètes du manque 
de moyens mis à disposition des 
équipes pédagogiques pour mener 
à bien leurs missions. Fervente 
défenseuse de l’école publique, elle 
avoue que ces dernières années ont 
été pour elle et ses enfants lycéens 
une source de profonde désillusion 
« Je croyais à l ’école publique, mais au 
fur et à mesure du temps qui passe je 
constate que l ’Education Nationale 
n’est pas au rendez-vous. »

ça force le respect  ». La prochaine 
échéance politique arrive dans 
quelques mois. Les élections euro-
péennes se dérouleront en juin 2024. 
Elections pour lesquelles le mes-
sage de Benjamin Lucas est précis : 
l’union. La NUPES est un groupe 
politique qui rassemble la gauche 
et les écologistes. Union qui a per-
mis à Benjamin Lucas d’être élu 
en tant que député, il ne s’en cache 
pas « Je suis un défenseur inlassable de 
cette union même quand elle semble 
 abandonnée par presque tous. » 

Le constat amer de Nahid sur la situation du lycée Jean Rostand de Mantes-la-
Jolie qui accueille plus de 800 élèves.

Benjamin Lucas, député de la 8e 
circonscription des Yvelines.
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L'actualité locale de la 
vallée de Seine, de Rosny-

sur-Seine à Achères en 
passant par chez vous ! 
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Elle enchaine les questions et 
invite la nouvelle ministre à venir 
rencontrer les familles et les pro-
fesseurs victimes selon elle, d’une 
forme manifeste d’abandon de 
l’Etat. Faisant notamment valoir 
que la grande majorité des lycéens 
a un besoin crucial de s’en sortir, 
elle fait partie des nombreux pa-
rents d’élèves du Mantois qui ne 
comprennent pas pourquoi l’Edu-
cation Nationale n’apporte pas son 
soutien immédiat  : «  Aujourd’hui, 
des jeunes sont en train de revoir à 
la baisse leurs ambitions, ce n’est pas 
normal ! »

Sa fille, élève en classe de Termi-
nale S qui envisage de faire méde-
cine, est contrainte de prendre des 
cours particuliers pour maintenir 
la continuité du programme péda-
gogique, posant ainsi la question 
de l’avenir des enfants dont les 
parents n’ont pas les moyens finan-
ciers de pallier les nombreux cours 
 manquants... 

CQFV, tous les mardis à 11 h, pré-
senté par Hakima Aya. L’intégralité 
de l’émission est disponible sur lfm-
radio.com/podcast.

Le Morning LFM, présenté par 
Leslie et Rédouane, du lundi au 
vendredi dès 6 h 30 sur le 95.5 et le 
lfm-radio.com. 

Concernant la colère des ensei-
gnants qui étaient en grève le 
1er février dernier, l’élu déplore 
un problème de volonté poli-
tique concernant le lycée Jean 
Rostand (Mantes-la-Jolie). 
Les enseignants dénoncent un 
manque de moyens et un sen-
timent d’insécurité. Benjamin 
Lucas a rencontré les équipes 
pédagogiques «  Travailler dans 
des conditions aussi déplorables, 




